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Pöüxi UNE BOURSE ïil^IOiLEKIiE DE tfüUG-XíUIIAJSOE 

1.     INTRODUCTION 

La production industrielle   bend à devenir uno production 
de masse qui  s'oriente vers une spécialisation de plus en plus 
poussée. 

Les grandes firmes, dans un souci de rentabilité de  leur3 
investissements,  recherchent de plus en plus la  coopéra an irtor- 
entreprises. 

L'industrie autonobile  est  l'cxenpie le plus sirnific-tif 
des progrès  enregistrés dans  ce d or. ai ne.     Ainsi Louis Îîennuit par 
exemple voulait   "tout  produire  lui-uê^e"   (carburateurs,   freins, 
phares...   etc.).    Aujourd'hui  cette pratique,  nor suite-   eie  l'évo- 
lution technique  et  de  l'augmentation des * cade rice s d- product ¡ on 
est  devenue  non rentable.    Aussi Renault  sous traite -t-Oi   Su k< 
de   son  caiffre  d'affaires   ;   Pord  achète   chaque   -muée  700 niiiiors 
de  dollars  de pièces  détachées  a  ?.000 petits  industriels  indé- 
pendante repartis dans  43 états. 

Plus la  concurrence est vivo et plus la sous-traitance so 
développe. 

La sous-traitance  ort un travail réalisé  en vue d'uno 
fabrication  cu  d'une   opération  Canonisation,   uainr-.:«   ... 
le   compte tt  selon les  indications d'un donneur   l'ordii. 

La sous-traitance peut prendre  deux formes   : 

La sous-traitance ¿o  capacité ou  "cono o ne rare lie" • 

Les  firmes donneuses d'ordre y font  arpe!  lorsque   leurs 
usines  travaillent à pleine  capacité et  que  la demande 
dépasse  1'offre . 

La sous-trafrane.;  de   capacité  est,   du fait me:ne de  la 
lia tur-e   de  res   liens  avec le  do:uaeur d'ordres,   assez vuJné- 
rable  puisne   sa  raison d'être   est  de  servir   "d'anortisneur" 

Otc)   7JOU.T 

(1) 

pendant  les "oericee.' de pointe.     D'où 1'intérêt pour un 

(2) 

sous-traitant   de  cene   catégorie  d'opter pour un  .aorforc 
hniT'O  ri - ;c"T.L vi *~ hr pour un arard  nombre  df*  ^lir,,ts  ^""'l'tôt 
que pour ues   activités  variées  pour un see.l  client. 

La.  sous-traitance  de   spécialité 

Dans  ce  cas le producteur,   industriel ou artisan,   exécute, 
pour le  compte   et  eel on les  indications du  donneur d'ordre, 
une  commanu e  de pièces,   d'éléments d'ensembles ou da  sous- 
ensembles destinés à s'intégrer dans un produit final. 



Pour  qu'il y 
forme 11   fiu t 
"fournisseur.-'1 

lieriij io £ubi- 
en effet  1 

.t   sous-traitance   et  quelle qu'en soit  la 
un?. I*--.-; li ina qui naissent l'entreprise 
; In firmo "donnour d'ordre" soient des 
:.ddí]¿fdi °l; cio subordination.    La première 

- se  subrj ri;;-.-   orrtiol] enont ou   totalement au titulaire 
de  l-i   cori.-.-T-.I.C   d r:;-:  es  activités  et responsabilités 
c  c:st-;,-."!i..?o,   o;-;'cuto  à  3:J piace une  opération indus- 
triell-.' e;;    :;. . (.;ccpl:c lo fi risques  techniques et  financiers: 

- se  subordonne  à  sc^  directives  techniques,   en se  con- 
formen';  nx pi-ina,  modèles ou  nomes  imposés. 

Ceg  1x^3  ..-.J-JG  d'd.lleure   identiques  quel  que  soit  l'espace 
geonjive i'.qu--   dann   lequel   il  s: insèrent  -  sous-traitance à 
1 e caolín  naolonui^,  régionale   (Maghreb)   ou  internationale. 

Une  tiriT'-i   eu^'o^iiso pour  selon  les nroduits  ou le   niveau 
de  son   r.-uivUé  nouer  lo  double   rôle de   sous-traitant  et 
de  ^donneur d^oru:-e";   r..,T  exemple:   un fabricant do  batteries 
peau   yo\r;~udraxte.r   los  bat cori es   pour une   usine d^  montage 
de  carions  et;   àoiia-r lui-nrocie d   soun-traiter   certaines 
pièces de.   Deuterio.     Dr.  Lue;-, un  industriel peut"  en période 
de     Kooni*  aonnor aos p.ièco?  à sous-traiter qu'il  fabriquera 
en poriedo 1-  )\'c^;don, -i     " 

3»    INTERRì; ^t:.i4fjíjs:^^• 

Dam;  j 
un précieux 

•';''*->u;-'o  où  clip  ont  orn-anisée la sous-traitance est 
.'   I o .:'• ano nu- > ;   o nnnr- a i on e concini que 

, ïïl.lo^p,-r-:uit  lo r-ioiii   -.iiploi  de  l'éauipement  et de  la main- 
ci  oeuvre  spe--. ,. ie, o   u.U.,el  qu'une  irr/ioinUac ion de la rentabilité 
des  inven   L.S.î •.. eite . 

, , -^ a . ,!t'*' .l • •'•'-i   •'.;-«'"  pour  L ' i o onori o  française  le  gain' 
a une  organi.,v.;:Lor4 r , ui .oou-lio  de   1-   *r uo-croitance   serait  supé- 
rieur à  eexui  ]u-i...i. .ut,  ue l'indurrle  pétrolière. 

La  s^uj-trait aie-  permet  en effet   : 

Au SQ'-Vl:*>jiT.j-¿n n t : 

- d'utji ,ü.-  • o  r:.it!n.>- ees -inohinoñ et d'économiser des 
Irei^   .!«.•   voi .r or niai i tìnti cm. 

Au   ToMiifur 0 ' or.nvr: 

- de   :>*orienc-r vers  une  spécialisation industrielle  qui 
permetr- t>...   uroeuir^  aux  coûts  lea plus  bas, 

-de  supprimer  le:?  conloes  d'étranglement  oui  surviennent 
a   cerrairiH   r.ivoauxdu   cyolp.   industriel, 

-de   "tr:.ns;,'r*r"   TOB  risques  industriels  au  sous-traitant, 
- d'alléger los   rr.axses  ne   trésorerie, 

- de  rc-uuire   les  drain  do  dtoekarjo, 



- d'à ce op tin- dco Marchés qui en-'lobant;, outre ]es produits 
fabriquer, oar l'^-treprise » duu -produits étrangers à son 
activité, 

- d'uaoarcr  la luoi Heure rentabilité  des   cap? taux  enlacés 
en  óvM,~:;t  uno  dispersion do  l'activité indu untoli.'. 

Alix-   F/-:. • ' a  ÎJiij a  " i   OOUU-ù^U ^"nco to^ai à   a'   dvV.loppoi   de 
plus   en plais.      ..-a   'ad laau   ci--ai)rdo   dormo   una   idèo  do   eotto 
tendance   * 
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•Dont   sou a-' ; I ' 
; traitants ' :joT: '  5;uoOÍ700Í dad ! !0OO r.r 00 I   'Ua.j;   aCOC a 0C 

(1)     Alai ri OAuLaZ et  Jacques  SCKIxFJGEL  in Dir^cti^n.   Iíf î 'Ui. 

La décision dt-   "fairo   cu cou.a-rraitv r,f  ont  <îi   im'.atan^o 
que  certait-or:   í i ••::,£s   ont;   arde  dos   cor.iróíi   si>éci..-.t':c,    loa   n>:ja";   or 
buy"  auxqueJ-  incolte  ce   c^oix. 

I;a ùoeióLf'   "i'^pont  de   i«p?aou rr,''   n'^u tr vi nf < »^   nooa.Tl   invos- 
tissement  QUO   ai   la  preuve  est iaito   que  l'on no pò ft  Jo   j>ar:pl:jcor 
par un  contrat  di   Hca3-tr\ibanco. 

"lYatt ai;  Vnitnej Aircraft"   souiicttont à  apnel d'offres, 
à  Intervall ea^rd^ii^T-a,   un ^¿cifriti 13.cmi-u-''   da   rúK-ea  í-briqu.'ca 
par la   soci-te.      'd.a ¿aa   anude   dsa   silìi.ora   do  p^acoü,   avoc   Lo urn 
spécif i cadp -a-a'   sont   aoa::i¡pon   à don   aoun-tro it-, ut a qu-.« : i f"iór,. 

La Cìenoral Motors  utilise  actuelioaent pour  sea   fa bri enti ors 
près de  23.000 sous-traitants. 



En Franco,   -..pros un»:   cort-i.ne  réticence,  la sous-traitance 
prend  égaleront;   do  1 ' importance.     Pour« le   seul  .secteur des indus- 
tries  mécani',nu.-n  >:t   de t?-H.3forrcation dos  métaux,  la situation se 
présence   COLSIùO   nuit   : 

M 30Tin-T?.M?A:H>'; ^'d3 T;dd   rmuSTHIES MECANIQUES 

Activités 
l'Ionbro d'é-     ;EffectifG¡Chiffre d'ai- 
:t.-ibli..'íf.íomento¡        du ¡   faireB   (en | 
* 12-^ »personnel ¡  m:l 11 Iona  de  F) i 

lucani quo   ^ún^raio        j I.31O 
Pécoupaçe   - EnbuufcdH.s&^e i /¡-f>0 
Porgo   - iSstai-jp.urie   . ...V.j 170 
Bócollctrge t 520 
Traitement  et  revêtement ! 

dos métaux i 200 

36.300 

15.400 
14,100 

7.000 

1.520 
1.000 
1.006 

838 

,343 

Total ¡ (?-) 88.500 707 

j   (1)  Ces  chix^rr.j  n-   comprennent   one les  établi;3uenenU 
plus  de  lo   er' r::or\n-rii. 

(2)  le neuere  (le:-,  d-t^bllF-joneiifcs   ne poufc   s'additionner   car 
cert'ii nr-  ;1 ' e-t;?? .•  .•/;<• prr.tiquont plusieurs   auii ri tés . 

o e cu e e rit 

(1) La  nous-t:-:;'.;•>.•-, p-.r ücni-1   C0I3 in Usine Nouvelle,  édition 
supplì ::iH'¡';r>d ••«•:   ... •• ::i;,i  •!cK-'~d 

4•     INTERIM  T?C   .ùd d..Ud--'UA^rHd POdR  LA TUNISIE 

Los avant-;;;••;   r;.i  jr-jvcit résulter d'une organisation de  la 
sous-craibanc    nnre  dé<>u:>!/.n lorsqu'il a1 affi t de pays en voie 
de devolopp-'ni'W:. 

En Tunis le  par exirple   : 

4.1 - IH coerdicient  d'intégration nationale de bon nombre 
d'indus ¡y,? les re e te   tren   bas, 

4.2 -   1J nombreux odo f « d'entreprise déplorent  le  tous-emploi 
de  l'un-;   ou pLu-îieurrf  de   leurs  machines   aior3 que  les 
heuri>iï-;. -v'dlu^  excédentaires pourraient   être utilisées 
a la   r ibri-n* : on dr> produits  ca T>ièce«  autres nue   celles 
pour   ItM.ju«!:;   1'équ i pr;'...-.;.!-   r   été* acquis, 

4.3 - leo   fi;;;;,j  îjxsccptib : ec  da  sous-traiter  certaines 
piècey  ou  ^^•-laMos ne   corma is sent pas les entreprisos 
qui   edi .-pr.jt rit   ¿dm énulpoment  ou d'une mai n-d ' oeuvre 
speciali.-*'?!-} pouvant exécuter certaines  de  leurs 
commander,   ,-:•  oui  les  oor.âu.î.t à  exécuter  des   travaux 
pour  lr.'îjuol-i  ell OF none mal préparées ou à recourir 
à 1' import; at ion, 



4.4 --   ì.t-.'ij   entro] ri .at .a  ont,  r '"onorb"   accès  aux dosniers  des 
projets  i oduntriol;;;   .ri   bien  au'ollep:   n'ont pas  la 
puoaibiìitu  oe propora;r  .La  lubrication sur placo, 
de   ¡-•oui  ou partie   den  unino«  projetées, 

4.^ -  re ruaumo   w ' 'iia'-irna'l.i u;i  sur   lea   capaciten   "techniques'"1 

if:   iiOíi  iv.< .b.^ua-   lint   epe-   noua  n._   a OLIVO?
1

,  paa preparó.1'- 
;    '<•<••' :!..'< .r  j^/li; Lne; .• ,10   ',.• ¡,   a-oaubilitOa  d^   íaurr-trai- 
tun-    qui   ...>:.lrr.»>.<¿-f..    ion   SüUn ;„( i l  d x'échelle  :ird"iona.Le 
raira   ''p:i'n;nt;  à  j'laiadbo  ; -O,,.i anale   (M:i.^!irf--(i)   on 
'iaa,<;rrat.; r nal <:.     Ad.o?' î   que   : 

•- â  .L ' «';du;j ; «:   üiaKm Obere   ] 'orruÚBcitlon de  .lo   .«cur-- 
üre.j ienar-  ¡cd:  obro  ua ji'act'."!i;/  d' inlónaration.. 

- A  b ' ó eh olle   i rit ox* ni; lì orale  ]';  rocou.TQ  à  la   ooiur- 
irritano..   P-aa  ni.tre  par?',   ne ut  preda oui; or d'Onorme-B 
avrivtei.,oe  ';'(/. ti%  ^ur'a-d.uea   l.Livoy  ótrnntpjreo. 

En no ifv-orrobtanl; denr.  notre.   nayo  od   la rua iri-d' »uvro 
est   o bono o ato   et  r   laible   coût,   olle:; peuvont  au nome 
coup   00 ranproclior  do   certaine  de  lt: ura  ma roh Oü  et 
fn'ir-f»  de  00  l'ait  des  éeonorioB  appr^o.iablor-i de  tronu- 
pore   et; ci ' a naorance a. 

I.os  indérèea  don   bi rrra;   :,donneurn  d'ordre"   et  non  firm 
sous-trail-¿îut   -   - rxerpeau- doue.     Il  n'f-it  aurtout  d'or^aar  ., 
la  sour-tra s : M -     et   do  lettre  en p7eb-:onee  ibat:re  et  la  derumob; 
de  trarrne . 

•'   i;,.n 

O'oat   K-   ea,. e  quo   j aient   "Irr,   bourr.e do   aeun-trait:ence , 
objet de   ^o d 

'5.    SUVidij; ;; Odd  .-..l'ailâ* Db ddbl-lP^tT/dCh  ? 

"La  hour? a-   bf-  aou .--taait ara-   oat   un  or^'idaiw   qui   r>oci;1et 
l'utilia," ¡: ;--a   « í < anea   (it'.s   capacitó.,   d*-   vr.ajuucb. 1 -il  eu  [ntntjanb   Oil 
rapport-   l-ef;   - a. : -a. < ee,,   out   oíi^   ato;   equ ip- *í"TC¡J   íJL   d"   -1 a   rû.i.n- 
d'oeuvre  et   ca u,..,  au„   cucecneat  à   f ai J e  exécuter certain" 
travaux". 

Kilo  nnaa;   :d   un pourvoyou;   du  travaux  r.i   un bure-au  de 
placement.      Tile  <-o4"   an orn/icis^e   tH':Lni.quu  do   iiatnoL. 

En Fr?!"co,   1,. proni òro   bourne   a  (See  cróó''    a. Bordeaux on 
1959.     Dopuia,   1er   bonaso.: do   aoun-ar; " etarar-   so   noni-  nul tipi i¿.->3   - 
plus do  <rj      ::.•. an*;ó<ìs  darin leo  -.t i h'.'erontoa  rébsi   '.in  industrio "• ì es(l, 

Kn EìOD a r;n..-,   ano  boarie  do   aoua-traidanc«:   a   ¿té   créde  à  Madrid 
la   "JBOUTVì?   .! -a!- '. 'iòfii»   de   ^oiis-tr.'ii tançai   lo   Vlnduntido MOoani juo 
et  Metall u..robaue'1.     Üe*:t^  bour.io   eat; r,ati ^nnóo  ],ar   10  Otianbrr 

Officioijo   ..i<    i ' iiidustri.a .     RI'].-?  çraaip--  dd;à  -HOO entr'^raj.-i) 
roprésontari;,   d. ddO aaeh î JOH  et   50.000 ouvriers. 

(1)  Voir  on  '«arr:\x"o ró nul t.-it de  l'enquête  que  nous avona menée 
auprès  O.-î  c.--a bourses. 



a> 

D'aprir;  1-   •i.;^vi:o den L feudo G   du Ministère  de l'Industrie, 
la  Bourne,   outre   a es  ->-é »Unat; loas   sur le plan national,  est déjà 
en.  contact  ava o  de;:'  entreprises  étrangères désireuses  de  sous- 
traiter  en  Espagne  certains uravaux. 

Aux U.S.A.   où la  sou.a--tradtf.¡nce est très développée,   il 
n'existe par«  à  notre   connais sa ne e  do Bourse. 

Lo M Chambre:;-,  do   (V:; j-jorco,   ]e   "Small Business Administrativ n" 
et   "l'Area rrodr:-"''lo,rn.:-nu  Administration"  enregistrent  l'équipement 
et   3 a spéci-\ 1 ; a? alea,  da  cortadnos   entreabrís e c  et,   nur requête, 
mettant   en  r-'ppo^a óo eanurs d'ordres  et   srrus-traitanas.     Mais   ces 
organi, s ria s   ont; u.i.i portée   bien plus  liaitée   que   les  3.3.T.   dont nou 
noua vorrana  abus  ai.  détail le.n' attribu-oioris." 

La   création   da  B. d.?.   n'e-at pas uno nécessité pour l'industrie 
américaine,      da  <^b'ot.   Ion firmes   se livrent une   concurrence 
te] lument acha.rnce aai'ua-   c.op Irati on i nter-entreprises  est diffi- 
cile à   obtenir.     Ila  oda;; ;   la dir.en.aion  des  entreprises est telle 
qu'elle.! peuvent   sa r<oraettre   lea  irais   de  "Bureaux d'Etude3 
d'Approvisi onTaaarar"   qui   offrent; pratiquerDeni; à   chaque entreprise 
les   servi.cea   en; vaa   *;u' ^17 rant  lea  3.3. T.   à  leurs  adhérants   (la 
f irme ^ Chrysler^ ai.,a-a n- d'un J,l ohicr de   10.000 sous-traitants 
VJ sites  ré£!jl.iaroj;ae.b par   i;on  service d.'engineering) (1). 

La création -i,- t ala Bureaux dépasse la capacité financière 
de nos entreprises, id'l- hkc-.eit en outre un gaspillage pour la 
Tunisie. 

Par contre an crpeüisrio à 1'iîaabe dea Bourses espagnole ou 
française,;  ?aaa..ii   ua  rôle   ext-êxer^n'C positif à  douer". 

t,        >• ¿2J ^_ ddri. -ad Ì '•''•' -L¿]liiii±J    •••V   '   ' ''• '•'"--¡•-'•¡A i. .i Ar< O.T> 

Pour si;qpli.Her noua ararais intituló Bourses l'organisme que 
nous proposons ilo ••roer. li va «an« dira can le nom de l'insti- 
tution no rovet qu'âne, .aa^rtance secondaire Ce oui est .Lapor- 
ta nt à r.atro none, e'-st naa-ani; le rôle qui lui sera assigné, et 
30S  liens avec  los .,e. calura ino.ustriels   concernés. 

Nous pensons  an  o.tet quo  l'organisme  à  créer devra   : 
- être   indépendant ctr-R entreprises  dont il  aura  à coordonner 

les  activar!.., 

- ne pas erar ¡éter nur lo   domaine d'autres  institutions. 
Ainsi,   i !.   luurrai  émettre das  avis  ¿air  les   opportunités 
d'achat  d«_-  aaohtnes   ou   d'in:: tel iati cas  induat_,d elles 
(usinape,   etc...).     îlais  il   ne  doit  pas,   sous  aeino de 
faire  doable  enad ci   avec d'autres  orreaiiau:au!,    le  Centre 
National   drhtudos   lui :strield es   riüía-..¡:r.ena ,   devenir  un 
bureau d'dcuaea,.     li re   doit pas   rea  alus   s>->   transformar 
en Centn -.le d'achat de   matières   prea";*r:a;   eu  de pièces 
détachées,     ban;   ce  ti or.« ine ,   son  rolo   -t    bornera  à   assis- 
ter  les  orrra-h saas   .o~póinrits en  la  iutière   Un e up'avenus 
d'iiap.ortataan's ,   dï f lee   du  Connerce   ...   et 0, 

(1) Les sous-traitants crix-memes trjbli-rt à ì 'intentici des co 
tructeurs des balleti.na c ' Inf or::.at i on contenant dea renasi 
menta ¡air ¿es cilfb* r>,a.ues raacLines dont ils dispos: it et s 
leurs  * dir.pni-Jbiiit,': 

ns- 
gne- 

8ur 
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- pouvoir,J:ca,   ca^óüunfc plae¿   sous  lu tutelle du  Secréta- 
riat   a';:i,;¿;   •),!  Plan   et,  a   i'^coarrnie  rîati olialo   jouir  d'uiitî 
cei'ùfAJ. tic ,'xu-oiiOiU-LO  qui lui peimeLte d'at'ic  avec  souplepae 

Danr,   va.  -p-u^Pv   lignes 1 ' orp;anli;ne devrait  se présenter 
comme suit   : 

AH.íUOL.V./íOU  r,ans  bui,  lucratif soumise à la tutelle du 
i^'Cl',:l;'^1 ;-;   u'i-.'t.ai, au Pian ob à l'Economie  Nationale. 

6.2  -  OJ}."'!.'T 

6.?. i  ]'H>o!:St;' les  "di 8poTiibil.it ¿a" industrielles  et  ortiaa-- 
•-••» i!,H   OI'.'OJ. iorrí  do iiiéonDique, chaudronnerie,  moulage 
ci-.-ri  pla.j!inu-¡;   ...   ebc\ 

6.2.? ivi.--!t-     oii  presence  l'offre  et la demande de   travaux et 
•'"••••i"'>¡A   m   leve, loppaninirt   de   cett^   offre  et  dp   cet! 

6« 2..$ J'J•''•••'-.i-ï-'^aàrt:  ijcst"   :>oi-îoûf.  i;our   que   1er,   oatreprioca   :jou3- 
'v-''^ i-lur.r,--;:   i-iuie/it  à jioae  cío répondre  d'une  manière 
Si" ' •i':;»'-*i.^r-te  au  développement  de   la  sous-traitancf . 

6.2.4 laJ'i ufK .M larr:enerd;  en Tussle   cl  à   l'étranger j.es 
doma,   a   rv.-.r   Ici;   Capaciten   "techniques"  du pay.1:  ru   in- 

•,(î
;T"^:J'-   •>'••   -üua~traitantn   des  projeta  des   "denatura 

d   (/'.'lia* "   év e rituel <3. 

0.2..5 Pi". poiu:t-  a.Lx r.unor; uéa  corpéi, *•>]•*'-.es   tout e y  negaros  de 
natur •   a   incili í..er la réalisation de   ces objectify. 

6.3.1 Ber /io,;   -lu  "recensement, industriel'1 

L ordinine il on de  ce   service revêt   une  P.ipoi tance par- 
"t'iciù; are.     Il  ne  s'agit par,   en effet  d'un  receasoL:em; 
fccoat.ai.quG,   *-'íiá;   d'un recense:, ¡ent;   teernioue   u''   aero 
la   bar.e   .Je  tnv/ii.i  d •.•••;•>  autres   nervice?-.:.     Ta  aevra   r Ire 
entj.-fpi-j.i-; par des  ingénieur s  et se   concrétiner car 
l'étebli sstjmertt   de deux ficliiern   : 

1) lü fichier signalétique des  entreprises   : 
- Raiaon  sociale 
- Forme  .juridique 
- Montait  du  capital 
•- Bilan 
- Chi.fi re  d'affaires 
-Principaux dirigeants de  l'entrepriee   ...   etc. 

2) Le fichier du parc-machines   : 
- Marque 
- Type 
- Année d'achat 
- Capacité de production  ...etc 



Ce fir..."':: cc:rc!-". .•:'•" y  entróos.  Il sera classé : 

- per < ni- vpròre 

-pu  avare  •ir-. rovductior.  (chaudronnerie,   extrusion, 
fer: • /.:•'••>....   :tc) 

- pai   C-ri-"   ^rii-   do  production  viorne   et  diiiiennions 
ce a  y : h • a ...) 

Il dtvj"   r-v--v-   r,i  oceaiMe   s cur-  ferne  de  planning les 
dispcr.il II' l -j   ûo   c'uerijor   de   chaque  machine   (1). 

Ces   firhi.-.e   he-r-vh  -;rrp   continuellement  tenus  à  ncur 
gri ^u   à   e-: :   v 'o~'t;ê"  r'~uòòèr"s  effectuées per  des   tech- 
nicité    ••;:r*^   év-    en '• rv-risoe ,     Il  est   certain qu'ils 
ne  ferrar   . ..* : : c-'i   ,p,e  avl^   sont   eorv)ie+s.     Àusri,   fau- 
H T"•. •*4'.- ,       '   '   -    -   ?   .~» * » Ì     ,/"«      •iv'îi'r'i'Vi'î,""     f» 11   - ^   ":       ö E> ' ~     -. ^     1 'j'     ^ 
UX t,—  -        i   ,.      »       . «.'...,_   .       i..*»     ii»iiiA.'l-'j  -Jiü     lj U     ->- j.     g f, v-     >¡»      1 •   -1 «. 

Int /-:•>-.*:    • -   u-yvr-.t:.^ i:;   c-vu-ositoen de  leur Tare-machi- 
ììÌiU-ÒÒ._u:___ò.„___'•:rv .aPSer^':—c   cciuaoTssanco   de   leurs 
p_oür. -'„"Id";, ~**éò~~ 

6.3.2 Service   e-5  i--.   ':sou3-tr=i+' .ince" 

Co  Eom-v.  neri  pour troche   non seulement  de   centraliser 
la de:::;: 1:     *   1 'offev  ùeo  demandes de  travaux i scus- 
tmit---<,   a a;    -ae~-,r:   -"-i:   curt cut  do   susciter un dévelop- 
per.' -1 : ah- hJf òò"   lal-T h rî:  do   e-;'et^  demande  do   t^ile 
KApt'i'        .•'-'.       -..'    -     ,      ,•",*' :  --.     ¡~     1 "i      ti e   '."'"'""ll'is     L'i '-';1  t~ r? r> ùî"! (i r>+~ 

IP    fi   > '        ••    •"."•"*    t   .'• f~ ' "**    ''""    i e1 •">''""     'irr'"-  ~>i     1^ ">    1   ' û'Vii'P'>'"fi'Pr      >J~ 

de  J 
! • .-• '.i • oe~ e '.on  eu e ooffi cieue  d'interpret ion a e  nos 

inàuu'T • •'{-,. 

Ses   lio'e   t:o:1e;   avec   lo   oeotion  rre^fa".".oe-:r.eT".e'1 vene 
lu'   p. ... e   '..•'  -.   .!. :   evaa1   à   eien un*;   troiaiame   fonction: 
la n \ r •   ':..e   '--•--   io   l'offe-   et-  do   lo   deme.ode. 

Cette   ì---ra,i--   reaction n'oet peo  seulement  uno  fonc- 
tion ti-   L---.ee .   oll-  os-   -«usai  une  function technique. 
Il  fa, t ,   en eòòet,   -•ju-  1....3   démordes  do   travaux puissent 
otre  di f:h:v..~>  ò.   coules  les  entreprises   équipées peur 
re ni i o 0 e-   e-e,  travaux. 

Il  i zip or v.. o  e'o   cotte  tocho   soil:   confiée   : 

- à un in.'éniour  -  en effet  seul un technicien peut 
valablement   étudier ios   cerectóristique¿  techniques 
d'uno p Lèr*^  do'ie.nù5o  - détore.inor lo   type  de machines 
adapté  è  so   ^ob-iuoeciou et ^artant,  la liste des 
ent.rorrii.v3  dò-posant  ¿<i  tallos mochines, 

- à  un^hoexe  -ieuó   d'uno   grande probité.     L'industri";": 
ou l'artioeo   ìoit, :en off^t,   cero  assuré  que l'impar- 
tialité pr'o.Ldo  à la  sélection dos  sous-traitants  et 
que  p-or ceo ¡ue   lomando,   la listo  do   toutes  les 
entreprises   .ré por.. I a ret  aux  ori "Pres  techniques requis 
seri   v, e:ee qu :.:   au  demandeur, 

(1) Voir en annexa   ferrei!air^ de  l'Union do  la Métallurgie du Hhône 
et  de  la Bourse  eh   .éooo-trai eance   do l'Zst. 
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- La i:i. Or  à   in   lij; or;; tien  de*   industri 
ûrtia-oj  t,   ..:-•   de•'*.-.. ¿niaT ion   ¿om^alo 

- pi: ::>o  *-••-  f '• gota  f'ouve^n^n^nt^iu; 

- lóc»i.3l.'á-i.io:.  3^0! ale 

emiòre.s»  de  la ~ii~   .:'•>•-• UVTí -<-• ..      !.-_>. i   -Cl'cV •*•» JJ   _•      "\ r> ; 

6.4 - iíoiis  de. 
pravi,, '•.' 

»n i"   -rxe  I une  ^sti^ntion du budget 
¡ *   '.  or- - "v 1 i Rr1 *'  è  c^éfti*. 

-'Ous  pírio',::j   ii> i 1 
LT.V •-».-• iñseLitn*   d<; dkaarr-ifie rouvra 

etrf   : our;: L   ¡;- ¡í~   i\>:-:;.e  ae   ^ jbverr-i...«n -var le   Si;er¿tc¡."ih1; 

(1) Tel celui  âe  la Bourse  de Sous-traitance   le Nancy. 



-VI 

d'Etat -;.; ri in et  à l'Econoiie  Nationale. 
Le;? d*'~- ;--'s  annusilo- psurr-iient ¿tre fournies par 

"J2 pour ".CX sur le une   contribution  pai-ronale 
ehiffr?  i'afTaires   v'no torn  qie   PDIIT  1^3  seulr   cf-cteurs 
de?   lo   .**  *. 

t-",i    *   *- •   «    ... _ --i. ..-».>;'i 

aillions d«* dinars) (1). 

CONCLUSI ÖS   : 

-* *>•»-•- Jwi *. .    ,   v-och 11 4v v ion   i  a¿.-p«*rt ». - •• 
i--«   tr'.njî.'zûirs WE :ftii^,   --trillarci? 

jé.u'r'l-i»,   iniudtries net iliiq^g 
mil Tre  d'affaires  «3t de l'ordre  de  15- 

1 

iC5 

La cr-. tion d'un?  bourse  de  sot'C-trait8iic# eu de  tout  autre 
organiche  .. )u-it un roi-»  similaire,  crâce   à une aeilieure  ^renais- 
sance dG3   'diP-oii.ll'Uitéa'*   techui jues  et   dos  flux d'activité 
par secteur ^cru^rra  : 

- do rent.-ibi!iíi-ir au n.ixiaua ics  investibsesents  en assurant 
uno  ocouc^ncú o^ti^ile de  1 ' óquipenent, 

- d'écir.or.ine-  1.-3   -'oviser  en évitant  les doubl«  ennlci §t 
les   ñurAq^-e^vts. 

Toutefoi-, 
qui  sera cri Iî 
bien deliri" ' r.. 
faut noti.,*_ .v 
CûS  elle ne   ,. - 
d'ordres o,*  d ... 

d'être vouée  è   l'échec,  l'institution 
oncer .ton Aitivi t¿ dans Jf-~  <l ">%*%* ïimtt 

•ii *"" "* t  i   "*'*P • 1 ir.i   ave- 
.. 1 >- 1 î". ' * v** n ' 1   "-» ^ ' f:' ***• c T.H'Ï l 

IX •u-^aM i ; irés dire 

*j 1 ? 1 '"' 1 
Í     •-...        •     . i 

/•» ••  »*ï i.» * W i' »Í ti 

lépcèr O   €•'' 
ule d:>^t   rearer une   criranir* atien 

Dans  ritto  ::.:^.ur-..-,   ¿U«  rouiT-i  faciliter non seuleaont  IH 
à l'oche ili   aationaìe .JLM, collaboration  int-..r-l..dustrielli 

egaleneut   cr.'er  !••«  conditions d'une   coordination irter-^a'hr^i' 
et permettre  uno  '•ouverture"   sur lea pays  étrangers. 

(1)  Voir E«?conseaent des activités industrielles du Secrétariat 
d ¿tau  au Flan et  à  i'Ecinolio  Natic-ruile. 

H 






